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POR1,UJ.JACAIRE, Portz,lacaria. Arbrisseau à feuilles 

op posées , cu11éifor111es , presque ovales .. qui a succcssi,te­
ment fait partie des CLA YTONES et des CRASSULES, et que 
Jacquin vient d'établir en titre de genre. • • 

·Ce genre a pour caractères : un calice de deux folioles; cinq 
pétales ; ci11q étamines ~ un ovai1 .. e supérieur, su1 .. monté de 
t~ois styles à stigmate si1r1ple ; t1ne semence garnie de trois 
ailes. • 

La portztlacaire est orjginaire d'Afric1ue , et se cultive dans 
les jardins de botanîq11e. (n.) 

POR'l,lTL/-\.CAS'fR Ul\f. Nom sous lequel on a cultivé 
autrefois au jardin des plantes de Paris, le scs11vi1tni po1·11,­
lacast1ë,m, Linn. (~N.) 

PUR 1,ULACEES, Portulaceœ., Famille de plantes, qui 
off1 .. e pour caractères : un calice divisé a son sommet ; une 
co1 .. olle monopétale ou nulle, plus souvent formée de pétales 
dont le nombre est détcr1ni11é, insérée à la base ou a11 milieu 
du calice , souvent alterne avec ses divisions ; (les étamines 
ayant la même insertion que la corolle, ordinairement en • 
nombre déterminé; 11n ovaire supérieur, on ra1~ement infé• 
rieur et semi-i11férie111', à style unique, ou double, ou triple, 
ou rarement 11ul, à stigmate souvent multiple ; un fruit cap­
st1laire , 11ni ou multiloculaire , à loges à une ou plusieurs 
semences, dont· le périsperme est farineux et central, et l'em-
1Jryon cou1~hé ou annulaire. 

• Les plantes de cette famille sont ordinairement herbacées, 
vivaces ou annuelles, quelquefois grasses ou charnues ; leurs 
tiges, dont la forme est cyJindrique, ainsi que celle des ra-
1neaux, porte11t d·es feuilles opposées ou alternes, souvent 
succulentes, presque toujours dépou1'vues de stipules, quel­
quefois 1nunies, dans leurs aisselles, d'un petit faisceau de poils; 
leurs fleui .. s affectent différentes dispositions. 

Ventenat, de qui on a emp1 .. unté ces exp,~essions , rapporte 
_ à cette famille, qui est la première de la quatorzième cJasse 

de son Tableazt du Règne oegétal, et dont les caractères sont 
:6g11rés pl. 19, n. 0 2 du même ouv1'age•, dix gent"e.5 sous det1x 
divisions, savoir : 

1. 0 Les portulacées dont le fruit est uniloculaire: PouRPIER, 
PoRTULACAIRE, TuRNÈllE, RoKEJE, TALIN, CLAYTONE, 
J\rloNTIE, TÉLÈPHE , CoRRIGIOLE , BAcOPE , TAMARIX et 
GNAVELLE. 

2. 0 Les po,•tz,lacées dont le fruit est multiloculaire: TRlAN­

THÈME, LIMÉ@LE, CRYPTE et G1sEKIE. Voyez ces mots. (B.) 

PORTU~'INE. Portumnus, Leach. V. PORTUNE. 

PORTUNE, Portztnus, Fahr., Lam., Bosc, Latr., 
. Léacl1. ; Cancer, Linn., D eg. , 0 liv.; Lupa , Léach. Genre 
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de crustacés, de ·1'01·dre des décapodes, famille des bra­
chyures , t1·ibu des nageurs, ayant pour caractères : test en 
segment de cercle , plt1s large que long , dilaté en devant , 
rétréci en arrière ; qt1eue de cinq an11eaux distincts dans les 
mâles , et de sept dans les femelles; cavité buccale carrée ; 
second article des pieds-michoires extérieurs presque carré, 
avec les angles arrondis , échancré près de l'extrén1ité de 
son bord interne ; les pédicules oculaires et les antennes in­
sérés de file , sur u11e même ligne transverse; les antennes 
latérales terminées pa1· un filet sétacé , beaucoup plus long 
que leu1" tige : les deux pieds postérieurs propres à la nata­
'tion , finissant par deux articles aplatis , en forine de lames 
ciliées; le de1 .. nier plus ou moins ovale; pédicules oculaires 
·courts , i_nsé1·és de chaque côté _du front , dans des cavités 
ovales et formées par des échancrures du test ; deux fissures 
au bord supérieur de chaque orbite. 

Les portune.s , que 1\1. Cuvier désigne aussi sous le nom 
d'etrilles, ne diffèrent bien rigoureusement de certains c,·ahes, 
et particulièrement des carcins de l\tl. Léach, que par la 1na­
nière dont se terminent leurs deux pattes postérieures. 

Quelq11es portunes , do11t le test est p1 .. oportionnellement 
plus large , avec chaque ho1--d latéral ,livisé en neuf dents, 
et dont la postérieure plus forte , en fo1 .. me d'épine ; qui ont 
les serres de la même grandeur ; dont les mâles ont l'avant­
dernier article de leur queue fort allongé ( 1) et beaucoup 
plus étroit que le précédent , composenI, dans la métl1ode 
de ce dernier naturaliste , un genre particulier , celui de 
Lupa. Ses portu11es proprement dits ont le test moins évasé, 
à dentelures 1noins nombreuses ( cinq communément , 
d'autres fois six ) , et dont aucune ne surpasse considéra­
ble1nent les autres en grandeur; l'une de leurs deux serres est 
plus forte qt1e l'autre ; et le pénultième article de la q11eue 
des mâles est transversal ; mais , outre que ces caractères 
s'effacent insensiblement sur leurs limites , que la for1ne ùe 
l'avant-~dernier article de la queue des mâles es-t très-va1--iée , 
selon les espèces , da11s la même coupe naturelle : et qu' 011 

n'a pas toujours des individus des de11x sexes, on peut ar­
r} ve~ à la connoissance des espèces par des _moyens moins 
equ1voques et plus simples. 

L'espèce queF abricius a nommée vigz'l,offre dans la longueur 
extraordinaire de ses pédicules oculaires, et dans la maniè1 .. e 
dont ils se logent , un caractère trop remarquable , pour 
qu'on la laisse avec les pot,.tunes. C'est donc avec raison que 
. ~----------,_,_ ____________ __....._ 

(1) Degéer a, .. :iit remarqué, le premier, ce caractère sexuel . 

• 

• 
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~I. le chevalier de Lamarck, a fait de cette espèce un genre 
propre , celui de podoph.t/1alme. Le cancer latipes de Plancus , 

• qui semble, au premier coup d'œil, devoir être réuni aux 
porlun~s , en est cependant bien distingué , ainsi que ~I. 
Léach l'a rema1 .. qué. 1\lais nous rejetteror1s sa dénomina­
tion génét'ique , porl1tlltnzts , qui littéralement est presque 
semblable à celle de portu,iz,s , et nous lui substituerons celle 
de platyonique ( Plat101lichus. ) 

Au rapport de 1\'l. Bosc , le portune ,_q11'il regarde comme 
l'espèce appelée pelagicus par }.,ahricius , nage presque 
con1in11ellement avec aisance , et mên1e avec une sorte de 
grâce. Il peut se soutenir sur l'eau, pendant un espace de 
temps assez long et sans se donner de n1ouvemens appa1 .. ens . 

.. Il n'a d'autres points de repos que les varecs et autres plantes 
de !'Océan-Atlantique , où on le trouve e11 g1·ande q11antité. 
Il vit des autres anin1aux marins qui s'y rencontrent avec lui. 
Un aut.1·e portune, l' haslata de l\rI. Bosc , et qu'il a observé 
sur les côtes de la Caroline , nage aussi t1·ès-hien ; mais il 
marcl1e at1tant qu'il nage. D'ordinaire, il se promène lente-
1ne11t sur· Je bord de la mer ou à l'e1nbouchure des rivières , à 
la ma1,.ée montante , pour chercher de côté et d'autre sa 
11ou1·riture. l\'Iais lorsque la marée se retire , il s'en retourne 
avec elle , en nageant , parce qu'il craint alors de rester sur 
le sable, et qu'il n'a plus à es11érer de curée. Le plus sou-­
vent il nage et marche en avant ; mais si la frayeur le saisit, 
ilse sau.ve en nageant de côté et même en arrière. Pendant 
l'hiver'", il disparoît de la côte, et se retire dans les profon­
deurs de la· mer. Il revient au printemps, et la femelle, à rai­
son des œufs qu'elle porte, est alors très-esti1née. On dit que 
ce crustacé sort quelq11efois de l'eau, pour aller chercher sa 
vie sur la grève? On en prend jour11ellement un grand nom­
bre à Charlestown, pendant l'été, à la marée montante, 
avec un moyen semblable à celui dont on se sert en Eu-
1·ope pour la pêche des ecreoisses. C'est un cercle de fer , 
garni d'un filet, et suspendu par trois cordes à un long bâton, 
aL1 milieu dt1quel est attaché , pour appât , un morceau de 
viande. l\'I. Bosc, en a pris ainsi des centaines par heure. 

c, 'l'ous les portunes qui habitent 11otre mer (côte de Nice), 
dit. J.\iI. Risso , vivent réunis en société ; et cl1aque espèce 
cl1oisit u11e demeure confo1·me à ses besoins et à ses habitudes. 
Le himac,Llé faitson séjourdans la région des polypiers corti­
cifères. Le plt!Jère et le plisse préfèrent les rochers de quatre 
à cinq cents mètres de profondeur. Le dépurateur ne se plaît 
que dans les plaines des galets , se mêlant toujours avec 
les colonnes de petites clupées , telles que les anchois et les 
Bardines, lJ n attt re, impa1·faitement décrit par Rondelet , 

• 
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dont il porte le nqm , se cache sous la vase de nos bords. Le 
moucllelé, habite au milieu des algues qt1i croissent à quelques 
mètres de profondeu1·; et l'espèce à laquelle j'ai imposé le 
non1 de longues-palles, fréquente les trous du calcaire corn_.. 
pacte qui horde nos rivages. Les portunes se nourrissent de 
mollusques et de ·petits Ct'ustacés qu'ils brisent par morceaux, 
et broient. au 1noye11 des osselets de leur estomac. Let1r 
chair n'a pas le mêrne goôt dans toutes les espèces, et ce 
n'est q11e celles qui vivent dans les rocl1e1--s quisonte1nployées 
con11oe carnestibles. Les autres servent d'appât pour la pêche. 
Plusie11cs de ces crustacés sont tour111en tés par de petites 
aselottes, parasites qui se glissent s011s leur corselet et s'atta­
chent sur leurs ht·anchies. Les femelles (les portunes font 
plusieu1·s _portées dans l'année , et déposent chaque fois de 
quat1·c cents à six cents mille petits œufs globuleux et trans­
pat·ens , <1ui éclosent en plus ou moins de te111ps, suivar1t le 
de ré plus ou moins considérable de la température >>. 

i. Risso a été plus à portée c1ue n1oi d,éludier les 1nœur5 
de ces ariimaux. J'avouerai , cepe11dant, que j'ai de la peine 
à croire que les fe111elles de la 1nême espèce fassent plusieurs 
portées dans }~ cours d'une année, du printemps à la fin de 
l'automne. L'analogie et les observations des aul1'es natura­
listes semblent contredi1·e cette assertion. 

Piso11 a représenté, dans son Histoire naturelle du Brésil 
( p. 76), un portune voisin de J'haslatus de F ahricius , et qu'il 
no,nme en langue du pays ci,·é apoà. Le 1nol de ci1"e paroît 
être une dénorr1ination commune des crustacés semblables 
aux précédens , qui vivent l1abit.uelle1nent au fond cle la met', 
et qui ne gagnent le rivage qt1e pout' y cherche1· l'an1hre gris, 
que les flols y ont jeté. On ne les pt"end qu'au moment des 
fortes marées. Leur chair, suivan·t Pison, est d'un goftt excel­
lent. Il paroît qu'on les met dans du vinaigre , et quoiqu'on 
puisse en manger beaucoup de préparés de ce·tte manière , 
ils sont rarement indigestes. Quelques autres espèces sont 
encore un ali1nent pour les habitans des-côtes mariti1nes de 
la Chine, des Indes-Orientales, etc. Ces c1·ust.acés ahonder1t 
dans les 1ners qui avoisiner1t les tropiques; mais li Océan-Sep­
tentrional n'e11 fournit que peu d'espèces et qui s011t petites 
ou de taille moyenne. Leur synony111ie est en général ti,.ès-

, e1nbrouillée. • 
I. Test presf/UC en fa•rmc de corré tronsliersol et rétréci· 11er,r .ron 

erlrémilé postérieure; le côté antér,·eu,· çaerc plus étroit fJlJC le plaJ 
crand diamètre lran.r 11ersnl ; yeuz .situés à ses c.zlrémilés latérales; 
antenne.r e,:/érieures éloignées, par un interpa/le no/ao/c, de l'origiae 
des pédi'cu/es oculaires ( l'n11ant-dernier article de /a 9uc11e de.r mâles' 
pre.rf/lJC carre, el à diamèlre.r presque égaux). 

• 

Je place dans cetle division , Je l"'a11,;c,· ad111etle d'l-Ierb,st, 

• 
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Crust. , tab. 57, fig. 4, et cel,1i qu'il nomme prym11a, m~111e pl.,' 
fig. 2. Le pre1nier a le front, Ott le )lord antérieur, droit, di .... 
visé pa1 .. trois petites incisions en qualre lobes tronqués, ou 
presque carrés ; chaque l>ord latéral du test a cinq dents ai­
guës , dont l'avant-dernière, en comptant de devant en ar­
rière , est plus petite; le dessus du test offre des rides transver­
sales et interromp11es ; les serres sont épine11ses. Cette es­
pèce a été recueillie par Péron et Lesueur dans les mers 
australasienncs. 

Dans le cancer pry'mna, les c~tés du test n'ont chacun que 
quatre dents , les deux lobes frontaux, situés près des )'eux , 
ont 11ne petite échancrure. 

On trouve dans les mers de la Nouvelle-Hollande deux 
ou trois autres espèces analogues , et qui paroissent devoir 
for1ner, avec les précédentes , un genre prop1 .. e ; peut-être• 
faut-il y placer le portune t,·onqué de Fabricius. ( Herhst , 
Crust. , tab. 54 , fig. 7. ) • 

II. Bord antérieur da test et partie ad;"acenle de ses côtés formant 
une cour/Je; largeur da lest, comprise entre les dea.x extrémités poslé­
r,·ellres de celle courbe, beaucoup plus graTJde que sa portion anté­
rieure et miloyenne lJZLl. sépare les yeux ; antennes e61 éricures situées 
imméd1afc111,ent à l'origine des pédicules oculaires. 

~ 

A. La plzts grande largeu,· dzt test p1·esque le double de sa Ion- • 
gueur; cliaque côté du test ayant toujours huit à ne11:f dents, dont la 
postérieu,·e plus forte, e11, forme d'épine ; l' avant-dez·nie,· segment de 
La que,te des mâles , souvent fort allongé, et très•étroit, du moins azt-
deli'z de sa hase. 

Nota. Cette di,·ision se compose d'espèces du genre l11pa 
de l\'I. Léach. 
~ Dent postériezlre de cllaque cdté du test heaucozLp plus grande 

qzle les précédentes. 
PORTUNE PÉLAGIQUE,Po,tunus pelagicus;Cancerpelagicus, Lin.; 

Ca,icer cedo-,zztlli, Herbst, Crztst., tab. 39; ejusd.; C. ,~eticulatLls, 
ibid., tah. 5o, var. Linnreus a donné , dans son IYluséum Lu­
dovicœ, une bonne desct"Îption de cette espèce; mais il l'a 
ensuite ( Système nat., édit. 12.n 1e) con.fondue avec d'autres, 
très•différe ntes : c'est ce qui lui a fait dire qu'elle se trou voit 
dans toutes les mers Degéer s'est trompé en citant cette 
espèce co1nme synonyme de son c,·ahe de l'Océa,z; et cette 
faute, copiée par Fahricius, et ceux qui ont écrit après lui, 
a augme11té la confusion. Je crois que cet auteur n'a pas bien 
connu le cancer pelagicus de Linnreus, ou qu'il l'a décrit sous 
le 110m de Defenso1·. --

Le portune pélagique est propre aux 1ners des Indes-orien­
tales, et des plus grands du ge11re. So11 test est légèreme1 t 

• 
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chagriné, d'un vert clai1 .. , quelquefois brun, plus ou moins 
tacheté ou marbré de jaunit1'"e. Le front a six dents en 
scie, en y comprenant les oci1lai1 .. es, toutes e11tiè1·es, et dont 
Jes deux du milieu plt1s petites ; celles-ci forment , avec une 
point~ avancée, sit11ée au-dessous du milieu du front, un tri'an­
o-le. Les serres sont tachetées de même que le test , et pres-
4ue trois fois plus longues que lui; leur troisiè1ne artïculation, 
que Fahricius nomme souvent le hras, a trois fortes dents, en 
forme d'épines, au côté interne; le carpe, ou l'article suivant, 
en offre deux, dont u11e do1·sale et l'autt'"e interne; les mains 
s011t allongées, chargées extérieurement de côtes longitudi­
nales , dont deux des supérieures se termi11ent chacune par 
une dent; près de la hase supérieure de ces mains est aussi 
une forte dent; leur face interne présente une arête pointue 
à son ext1,émité; les doigts sont rouges, allongés, fortement 
striés, pointus, avec des de11ts molaires, lobées, très-inéga­
les, tout le long de leur côté interne.Les det1x derniers articles, 
en forme de laines, des deux pattes postérieures, sont unis. 

Le portune pélagique de l\'I. Bosc, et auquel il rappo1,te 
la lig. 55 de la planche huitiè1ne de l'ouvrage d'Herhs,t sur les 
crustacés, est une autre espèce , et qt1i me paroît peu diff é­
rente de celle que je regarde comme le l'ancer ·hastati,s de Lin­
nreus. 

Celle que j'ai désignée , dans mon Genera Cr,tst. et lnsect.; 
sous le même nom spécifiqt1e, est plutôt l'llaslatus de Fabri­
cius, mais•non le cancer h.astatus de Linnreus. Elle est très­
commune aux: Antilles. V.plus bas, Porl,tne spinimane. 

Le Crabe de l'Océan (cancer petagicus) de Degéer, quoique de 
cette division, se distingue des autres espèces qui la compo­
sent, en ce que les carpes et les mains n'ont point d1épines. 

Le PORTUNE SANGUINOLENT , Portitnus sangzlinolentus de 
Fab1"icius, représenté par Herhst, ibitl., tab. 8, fig. 56 
et 57, est remarquable par )es trois taches d'un rouge de sang, 

• arrondies, et formant une ligne transverse, qt1e l'on observe à 
l'extrémité postér .. ieure de son test. Le f1 .. 011t a quatre dents, 
les deux oculaires internes non con1prises , et do11t les deux 
mitoyennes plus courtes; l'arête inte1 .. ne de la tranche supé-
1 .. ieure des mains a une frange de poils; les deux derniers seg­
mens de la queue du mâle for1nent, par leu1 .. rétrécissement 
brusque et leur allongement, une sorte de queue. 

PoR1,UNE EN HACHE,Portunus hastat1ts;Ca1zce1· hastatzis, Linn,; 
Po1t1,nus pelagicus, Bosc?; Herhst, ibid., tab. 8, fig. 55. I~e ca,i­
l·e,· hastatus de Linnreus, et qui est évidemment un po1 .. tune de 
cette division, se trouve dans la mer Adriatique, tandis que 
le portune lzastatus de Fabricius habite la mer des Antilles; 
dans cette der11ière espèce, la dent llosté rieu1 .. e des côtés dL1 t<'it 

-
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est seulement u11 peu plus allongée que les précédentes; ellf? 
est beaucoup p.lus f'o1"l e (poslico maxinio) dans l'espèce de Lin­
nreus. Or ce caractère, ainsi que les autres qu'il lui assigne , 
on l'observe dans un portune trouvé par }1. Léon Dufour, 
sur les côtes d'Espag11e, et le seul de cette division , 011 

des l1tpes de ~I. Léach, qui l1ahitc les mers d'Europe. Le 
dessus ,Je son corps est d~1Jn rouge !1e brique pâle; son des­
sous est blanc et luisant. Le test a en\'-iron un pouce de lar• 
geur, mesuré dans son plus gratld dia11,ètre ; sa surface est 
un peu raboteuse, avec un dt1vet tr·ès-fin dans les enfonce-

, inens ; chaqt1e côté a neuf dents , dont la postérie11re très­
forte, et longue d'environ trois lig11es; les autres sont petites, 
très.acérées , el tournées en avant; celle qui forme le can­
thus posté,~ieur de l' orl.>ilc oculaire, ou la première, est un 
peu plus grande ; la quatrième est un peu plus couFte que 
les adjacentes; on en voit quatre au milieu du front, et dont 
les deux intermédiaires plus petites ; je ne comprends pas 
dans ce nombre les dents supérieures et internes des orbites 
oculaires; elles sont entières, ainsi q11e les autres. Les ser:res 
sont presque trois fois plus longues que le test et pareille1nent 
soyeuses; le,11~ troisiè111e articulation a, au côlé interne, qua­
tre dents 1rès-aiguës, en forme d,épioes, dont les deux infé­
rieures plus petites; l'exlrémité <le la tranche exté,~ieure en 
offre une aut1·e; le carpe et la 111ain ont extérieurement des • 
côtes longitudinales; l'extrén1ité s1ipérieure du ca1·pe est ar­
mée de deux dents , dont une e11 dehors et l'aut1'e interne; 
la main est allo11gée, et divisée, dans sa longueur, par cinq 
arêtes arrondies ; celle qui fo1'me la trancl1e supétieure est 
terminée par deux de11ts très-poi11tues ; on en observe une 
autre près de l'arliculation de la 1nai11 avec le carpe; les doigts 
sont un peu plus longs que la main, striés longitudinale­
ment, entrecoupés de bla11c, te1·1ninés en pointe un peu cro­
chue, et gar11is, le long àu côté in le1 .. ne, d.,u11e série nom~reuse • 
de petites dents , dont q11elques-unes un peu plus grandes, et 
formant toutes e11semble, les doigt·s étant rapprochés , une 
s11ile d'angles rentrans et saillans. Les der11ie1's articles des 
autres pattes, et même les deux rle,~nie1·s de la que11e du mâle, 
ont des sillons longiludina11x; 011 en voit encore d.,autres sur 
)es côtés de la poitrine, 1nais dans une di1'ec1ion opposée ; 
l' ava1·,t-dernier article de la queue du 1.nâle est en for111e de 
tr'Îangle tronqué à son extré1nité. 

Les porlunes : arn2ige1·, glttdiator, ltaslato·z·des, forceps et ponti­
cus, de Fahricius, sont encore de cette divisi()11, mais peu con­
n,us, à l'exception du quatrième ou du PORTUNE TENAILLE, 

po1·tz,nz1s fo,·ceps. Celui-ci est remarquable pat· la for,ne grêle 
cl allongée de ses set'res; leurs dojgts so11t très-longs et fi.li--
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formes. Herbst l'a représenté pl. ~.5, fig. 4. Le docteur Léach 
en a donné une autre figure, pl. 54, vol. 1 de ses 1\'Iélanges de 
Zoologie· : on Je trouve aux Antilles. Le cancer nzenestho 
c.l'Herhst, pl. 55, fig. 3, est la seule espèce de cette division 
dont le test n'ait <1ue huit dents de chaque côté. 
~~ Dent posté,·ieure de chaq1le cdté du test à pei,ie une fois plzls 

grande que les précédentes. 

• 

PORTUNE SPINIMANE, Portunus spinimanzis; Porlunus pelagi­
eus, Latr., Gen. crust. et insect., tom. 1, pag. 26,; Portunus has­
tatus, Fab., Bosc. Il est très-voisin do cancer ponticus--0.' Herl,st, 
pl. 55 , fig. 5 ; mais la dent postérieure des côtés du test est 
plus grande dans celui-ci, et les pinces paroissent avoir quel- . 
ques épines de plus. Le test de notre port,1ne spini1nane est 
couvert d'un petit duvet jaunâtre, coupé par des J"Îdes rous­
sâtres et interrompues; chaque côté a neuf dents, 1·ougeâlres 
à leur base, blanches à leur extrémité, et do11t la postérieure 
est un peu plus forte : on en voit quatre autres, mais moins 
acérées , au milieu du front; elles sont égales ; l'interne et 
supérieure des orbites oculaires est échancrée.Les serres sont 

arnies de duvet , chargées de petits grains qui font paroître 
, es côtes des pinces comme dentelées: le côté interne du 1roi­

sième article a quatre épines presque égales ; on en voit deux 
autres sur l'article suivant, et deux autres sur la main, dont 
une à la nase, et la seconde près de l'extrémité de l,arête su­
périeure; un peu avant cette dent, le fond rougeâtre de c.ette 

, arête es~ coupé par une tache blanche; les doigts sont striés, 
blanchâtres, avec l'extrémité rouge ; les tarses des trois paires 
de pattes sui Yan tes sont aussi de cette couleur ,avec l' extrérnité 
blanche; la Jarne qui termine les deux ~ernières pattes est 
p, .. esque unie. L'avant-dernier segment de la queue du 1nâle a 
la figure d'un triangle tro11qué à son sommet,et do11t les côtés 
sont un peu arqués en 'dehors. 

Cette espèce se trouve dans les mers de l'Amérique; elJc· 
est commune sur Jes côtes du Brésil. 

B. La plus grande lt,,~eur du test ne surpassa12t gztè,--e que d'u11 
tie,,.s ou d'un quart sa longueur ( ce test oyant ordinai1·eme11t p1·es­
que la/orme d'un cœur tronqzlé poslérieurement);six Oll 1zeuf de,its de 
6haque cdté, dans quelques-uns ; cinq 01i moi,2s , dans le plus grand: • 
nombre; la dernière très-,·arement plus grande; aPanl-segment de la 
queue du mâle transversal dans le plus grand 1zonibre. 

,;;. Six ou ne~f dents de chaque l·dté dL1, test. 
Nota. Les espèces de cette subdivision ont le 1est un peu plus 

large que celles des -subdivisions suivantes; le pénuil.iè11te 
segment de la queue du mâle est ordinairemeIJt aussi long 
ou presque au.ss·Î long que larie , et en fo1--mc de triangle 
. , 
l!OO{fU6. • j 
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f Neuf dents de cliaque c&té du test. 
PORTUNE DE 'fRAlS"QUEBAR, Portun1ts t,~nqzteharicus, Fal>.; 

Herhst, tJ,·ust., tah. 38, fig. 3. Son test est long d'environ trois 
pouces sur un peu plus de quatre pouces de large; il est uni, avec 
neuf dents égales de chaque côté , et quatre au f1 .. ont , les ocu­
laires internes non comprises. Les serres sont généralement 
unies, ar1nées de pl,1sieurs dents, dont trois sur le carpe, et 
trois autres sur la pince; les doigts sont fo·rts, coniques, avec 
des dents molaires inégales; les lames natatoires sont unies. 
Cette espèce est, pour les l1ahitans de la côte de Coromande],. 
où elle se trouve, un de leurs co1nestihles. 

++ Six dents de clzaque cdté dzt test. 
PoR1 1UNE PORTE-CROIX, Porlzinzes cruciger, Fah. ; Herhst, 

ibid., tab. 38, fig. 1. Il est grand, d'un rouge sanguin, avec 
une croix au milieu du test, des bandes sur les côtés, et des 
taches sur ses bords, d'nn jaune pâle; cl1aque bord latéral a 
six dents égales, dont les deux extrêmes échancrées; le front 
en a huit, en comptant les oculaires intet'nes; celles du 1nilieu 
sont un peu pl11s petites. Les serres sont fort grandes; le côté 
interne de leur troisième article offre intérieurement de pe­
tites dents inégales, et trois fortes au-dessus ; le carpe en a 
quatr ... e , dont une interne, et les trois autres sur le dos, dis­
posées en triangle sur deux espèces d'arêtes; les mains sont 
presque cylindriques , avec des côtes , et quatre de11ts ou 
épines, dont une à la base, et les autres près de leur ext1~é1nité 
supérieure; les doigts sont forts, cannelés, avec des dents lo­
bées. Les paltes s011t foihlement striées ; les nageoires des 
postérieures n'ont qu'une seule arêle , qui les coupe dans 
le milieu de la longueur. Il habite les mers des Indes-orien­
tales. 

Dans le PORTUNE I"UCIFER, Portun11s lucife,·, de Fabricius, 
le test est fauve , avec quatre grandes taches blanches phos-
1>horescentes, lorsque l'animal est ,,ivant ; les dents d•u front . 
sont plus aiguës que dans l'espèce précédente, dont elle est · 
très-voisine ; celles des bords laté1'aux sont plus étroites , et 
moins brusquement acuminées ; la pos1.é1'icure n'est pas 
échancrée; les doigts sont plus courts, mais profondément· 
st1~iés, avec les de11ts plus égales; îls sorit rouges, avec l'extré- . . , . 
1n1te no1r·e. • 

La même division renfer1ne les portunes annulatus, 'JJa1·ie­
gatlis et holose,·iceus de Fal.>ricius. Herhst a figuré la pren1ière, 
tab. 49, fig. 5. Celles qu'il représente pl. 7, fig. 52, et pl. 4o, 
fig. 1, appartienne11t à la même coupe. 

~~ Cinq der,ts azt plL1s de cliaqlte cdté du test. 
1'7ota. Le pénultiè111c segment cle la <11teue des mâles t1"ansver-

• 
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sal, ou plus large que long. La plupart dès espèces habitent 
les mers d'Europe. 

Le PORTUNE de RoNDELE Porti,11.us Rondeleli. Riss., IJi.çt. 
nat, dtJs C11itst. de Nice, pl. 1 , fig. 3. Son corps est long de 
près d'un pouce , sur environ quinze lignes de 1-arge. Le 
dessus du test est d'un brun rougeâtt"C , un peu inégal, 
coupé par de pctiles hachures en fo1 ... me de lignes tra11svet'ses, 
avec un duvc·t très-cot1rt. Le front est droit, entier'", cilié, 
avec un foihle sinus au -dessus des antennes extérieures ; 
son J,ord est cilié. Chaque côté du test a cinq dents aig11ës, 
dir~igées e11 avant, dont les deux dernièi--es, et surtout la pénul­
tième,. plus petites; le dessoL1s du corps, à l'exception des 
côtés antérieurs du test, dont la couleur est celle- du dessus., 
est d'un jaunâtre clair, un peu lavé de brun. Les serres sont 
grosses, d'un brun rougeâtre foncé , finement gr .. aveleuses en 
dessus, plus clair·es et plus unies en dessous; le ca1·pe ou le 
quatrième article est un peu inégal en dessus , et se te1--mine 
à l'angle interne , à la suite d'une petite crête granulée, par 
une dent 11--ès-aiguë, en fot·me d'épi11e, dentelée elle-n1ê1ne, 
et bleu~tre à son extrémité; les mains sont unies au côté exté­
rieur, avec deux arêtes longitudinales à leur partie supérieure, 
dont l'interne ou la plus haute se terminant en poinle. Les 
doigts sont striés, pointus, un peu comprimés, rougeâtres, 
avec l'extrémité brune; leur côté interne offre, dans ·toute sa 
lor1gueur , une suite de dents fortes, surtout vers la base, 
d'inégale grandeu,t', obtuses pour la plupart, et s'engrèna11t 
réciproque111ent; une de ces mains, tantôt la gauche, tantôt la 
droite, est plus forte; ses doigts sont plus écartés entre eux, 
ou laissent ur1 vide; le pouce a, à sa base, une grosse de11t, 
allongée, obtuse, qui correspond à une autre dent, grosse, 
large, écartée de l'autre doigt. Les aut1--es pattes sont d'u11 
hrnn plus clair, et striées longit11dinalement; les deux posté­
rieures sont ciliées sur leurs bords, et finissent en une lame 
ovoïdo-elliptique , très-pointue au bout , et ayant, au milieu 
de sa longueur, une ligÏfé foiblement élevée. Le dessous des 
cuisses des quatre dernières pattes est lavé de rougeâtre clair; 
les tarses sont fortement slriés, et sans dentelures. 

Il se trouve dans les couches vaseuses et peu profondes de 
la 1"léditerra11ée. Sa couleur varie; l'on trouve des indi-: 
vidus qui sont tachetés de blanc ou de gris. 

Aldrovande, de C,·ust. , lih. 2, pag. 175, a figuré un por­
tune vt1 en dessous, et qui pourroit bien être l'espèce que je 
viens_ de décrire. ,J'y rapportei--ai encore Je portune a,·qzté de 
1\11. Léa ch, "]}fa/ac. potloph. B,·il,. , tah. 7, fig. 5, 6; celui qu'il 
représente sur la même planche, fig, 3, 4, ne differe esien ~ 

XXVllI. 4 
1 

• 

-

• 

.J 

-

• 

• 



I 
• 

5o POR 
-

tiellement du précédent, qu'en ce que le milieu de son chape.-
ron est largement échancré. . ' 

Le PoRTUNE MOUCHETÉ, Porltlllus gzlttatus de l\'I. Risso! a de 
grands rapports avec celui auquel il a donné Je nom de Ron­
delet; il en est distingué, selor1 lui, par son test lisse, noirâtre, 
et ponctué de blanc vers les angles postérieurs. Les serres 
$Ont égales. . . 

PORTUNE LONGIPtnE, Port1inus longipes, Riss. , Rist. nat. 
<)es Cr11st. des env. de Nice, pag. 3o, n. 0 6, pl. 1, fig. 5 . 
. . Il ressemble beaucoup, tant pour les couleurs et la gran­

deur, que pour la forme, au portune de Rondelet; 1nais son 
test est 1noins sensiblement chagriné, sans duvet apparent; les 
lignes ou plis transverses sont plus aigus, plus prononcés; son 
front est divisé en quatre lobes très-courts , dont les deux du 
1nilieu plus étroits, et en forme de dents très-obtuses. Chaque 
bord latéral a cinq dents inégales, dont les trois postérieures 

· plus aiguës, semblables à des épines; l'avant-dernière est un 
pe11 plus petite que les de11x entre lesquelles elle est com­
prise. La forn1e des serres est la même que dans l'autre es­
pèce ; la face latérale et extérieure est également unie , ca­
ractère qui, parmi les espèces indigènes qui me sont connues, 
n'est propre qu'à elles deux. On remarque seulement, sur le 
doigt infé1'Îeur, u11e ligne élevée, qui se prolonge un peu sur 
cette mê1ne face de la main. Les autres pattes, canformées 
de la même manière que dans le portune de Ror,delet, sont 
proportionnellement ,pl1is grêles et pl11s longues. La lame 
natatoire qui termine les dernières, est plus étroite, bordée de 
cils jat1nâtres, et a, dans son milieu, une arête longiLudina­
le, mais peu) élevée. Le corps est d'un rouge de sang foncé, 
avec quelques taches ou points jaunâtres, parliculièrement 
sur les pattes ; le dessous es.t de celte derniè1 1 e couleur. 

l\'I. Risso dit que la femelle a, dans le te1nps des amours, 
deux grandes taches, d'un rouge foncé, sur la partie anté◄ 
rieure du test; que ses œufs sont d'un rouge auro11 e, et éclo­
&eot en j11in et septembre. 

.. On trouve cette espèce dans les t1·ous profonds des rochers 
de-la l\'léditerranée. 

Pon.'l,UNE RIDÉ, Portunus corrugatus; Port1Lnus con·ugatus ; 
Léa ch., Malac. podopli. Brit. , tah. 7 , fig. 1 ; Portunus puher , 
L1tr. (Ge,ier. c1·1ist. et insect.); Risso; Portu1te pubère, pl. ~l 10, 

!Jis , fig. 5 de ce Dic~ionnai1 1 e ; Portu12u_s pttber, }, ah. ; lancer 
pu!,e,· r Linn. · 

"Linnreus n'a fait connoître son c,·ahe p11uère que par une phrase 
spécifique et convenant à plusieurs espèces de portunes. 1 j le dit 
de la mer A.d11 Îatique. l\'I. Léach ,~apporte ce crabe de Linnreus 
à celui que Pennant et Olivier ont nommé 'JJelutinus; ~ais il 

• 

• 

• 

• 



PO I • 

5i 
• 

. arofl que ce dernier portune ne se trouve pas dans la l\:lé-
i te rra,1 ée, tandis que le portune ridé y est·très-comrnur 1. II 

est donc plus probable que c'est de cette espèce ,ou du portunç 
de Rondelet, que Linnreus a parlé. 

Son ·corps, dans les plus grands individt1s, est presq,1e d'un 
tiers plus fort. que celui du portune de Rondelet; il est en 1na-' 
jeur~ partie lavé d'u11 roùge clair, tot1t couvert d'11n duvet 
jau11âtre et t1"ès-fi11e111ent ciselé , de 1nême que sur les pat.tes 
antérieures et les cuisses des autres pattes. Ces incisions for-
111ent de petites rides transverses, très nomllreuses, fort ser­
rées, très-611ement der1telées. l,e fro11t prése11Le trois dents 
courtes, Jarges, obtuses, presque égales et 6ne1nent granu­
lées. Chaque côté du test. est armé de cinq dents , presque 
égales, terminées en poi11te très-aiguë et tournées en avant, 
l'extrémité intérieu1~e et supérieure du carpe et le bout de la 
tranche de la main offre11t auss·Î une partie forte, très­
acérée , avancée en formè d'épine ; les arêtes ou lignes 
élevées des mains sont comrr1e er1tièren1ent grenues ; les 
doigts sont très-sillo11nés, pointus, très-dentelés intérieu1·e­
ment et noirâtres à leur extré1nité; les autres pattes sont for­
ten1ent striées dans le sens de la longueur; les c~tes sont 
rouges avec les sillons, ou enfoncernens jaunâtres , couleur 
produite par le duvet qui les remplit ; la pièce en nageoire , 
qui termine les dernières, est ovoïde , elliptique, très,-pointue 
au bout , et a, tlans son rr1ilieu, une a1·ê1e bien pronor1cée. • 
Les mains m'ont·paru proportionnellen1ent moir1s épaisses, 
et les doigts plus effilés que dans les portunes précédens. 

Sur les rochers couverts de plantes rr1arines de la l\'lé­
di terranée, suivant J\11. Risso. 

PORTUNE ÉTRILI,E , Porlunus velutinzls; Po,·lttnus pztl.Jer, 
Lêach. , JJ,falac. p0doph. B,·it., tab. 6 ; Ca12cer velutinus, Penn., 
OJiv. 1 • 

Ce portune est le plus grand de ceux qui se trouvent dans 
nos mers. Il est long d'environ deux pouces, un peu .moins 
bombé que les pt·écédens, recouvert, dans c1uelques parties, 
d'un duvet lt'ès-fin' pe·U abondant' jaunâtre, avec les at,.êles 
des pattes , et les petites aspérités graveleuses semées sur 
le test et sur le bras , d'un rouge p~le ; le front a, de 
chaque côté , près des yeux, un lol,e court , large, fi.nement . 
dentélé, et dans l,intervall~ , d'autres dents allongées, dont 

. les deux du milieu plus fortes el obtuses ; le bord inférieur des 
orbites oculaires est dentelé; le dessus du test est assez uni , 

• ou n'a que quelques impressions et deux ou trois lignes 
tt·ansverses , coupét>s et formées par des ré11nions de petits 
grains; chaque Lord seul off1 .. e cinq dents, presque égale­
ment longues, et dont les deux postérieure, un peu m·oin, 

• 
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larges et plus aiguës ; elles sont toutes dirigées en avant. Les 
serres s011t graveleuses ; le ca1·pe est te1,.miné extérieuren1ent 
en une pointe aigt1ë, et se dilate au côté intérieur en une 
saillie forte, en forme de dent et dentelée ; les mains sont sil­
lonnées; la côte de la ·tranche supérieure finit en une pointe ou 
épine , assez forte, noirâtre à son extréinité ; les doigts sont 
cannelés longitudinalement , très-dentés au côté intérieur , 
pointus et noirât.res à leur extrémité. Les autres pattes ont 
aussi des arêtes ; les postérieures sont très-ciliées sur leurs 
bords, avec leur lan1e natatoire ovale , pointue, couverte • 
d'11n duvet serré , d'un jaunâtre obscur , co1nme celui dt1 
corps ; cette laine est divisée longitudinalement, dans son 
milieu , par 11ne ligne élevée et rougeâtre ; ses rebords exlé~ 
rieurs s011t de cette couleur. 

Cette espèce se trouve sur les côtes océaniques de la 
France et de l'Angleterre. 

PORTUNE HOLSArl,IEN, Po,·tunzis holsatits, Fah.; Portunus de­
purator, Latr., Riss. ; Po,·tunus li,,z·dus, Léa ch. , fttlalac. podoph. 
B,~it., tab. 9, fig. 3-4; Cancer depurato,·, Oliv., I-lerbst. Cette es­
pèce est très-co1nmune sur nos côtes,et a été c.onfondue avec le 
C, depu1·ator de Linnreus, qui s'éloigne même génériquement 
des por·t11nes. Elle est à peu près de la taille du portune ridé; 
mais elle est proportionellement plus large, pl11s courte, un 
peu 1noins bo1nllée et d~un jaunâtre très-pâle, 111êlé de brun; ~ 
son test est glabre, marqué de quelques i1npressions, dont 
une quelquefois plus sensible, en forme de ligne transverse, 
cou1'he de chaque côté , et 1narquée de quelques petites ta­
ches l.>lanchât1'es. Herbst a 1 .. epréserJté cette va1'"Îété. Le f1,.ont 
a cinq dents , dont trois au miJieu égales , et les deux autres 
_lalé1"alcs, plus petites, formées par l'an~le i11terne de l'o1·bite 
oculaire. Chaque bord latér,.al du test a cinq de11ts fortes, 
aiguës, presque égales, tournées en avant et séparées les unes 
des a11tres par des angles assez profonds. Les serres sont 
p1·esque égales ; le carpe a q11elques inégalités en dessus et 
se prolonge à l'angle i11terne de son extr·é1nité supérieure en 
une dent aiguë, t1,ès-forte; à sa jonction dorsale , avec la 
main , le bot"d de cet article est un peu sinué et off1 .. e mê111e 

un pli en forme àe dent; les rr1ains sont compri11,ées, mar­
quées de plusieurs arêtes , dont t~elle du bord st1périeur se 
termine par un petit p1·olong_e1nent pointu ; les doigts sont 
striés , pointus el un peu c1·ocl1us au bout, ar1ncs ir1te, .. ieure-
1nent de dents nombrt!uses qui s'engrè1le111 réciproquement; 
l'extrémité de ces doigts est de la couleur (les pinces, ou plus 
pâle et blanchâl1"'e. Les jambes et les ta, .. ses des trois pai1'ei 
de pattes suivantes ont des arêtes; 111ais Ja <ler11ière paire est 
11nie, comprimée , et sa lame natatoire et ter1nir1ale est pro; 

.. 

• 

• 

• 

.. 



• 
• 

53 POR ,,. 

• • • • 

portionnellement plus grande, plus large et moins pointue au 
bout, que dans les espèces précétientes; l'article qui la pré­
cède est aussi très-comprimé et foliacé. 

l\'I. Risso clit qt1e la femelle fait sa po11le en mai et en juil­
let , et que ses œufs sont couleur d,aurore pâle. 

PORTUNE PLISSÉ ,Portzln11s 11licatus, Riss.; PortzLnus dep1trator, 
Léach., JY[alach. podo[Jlt. B,·it., tah. 9, fig. 1, 2; Barrel., lr:on. , 
tah. ~1287 , fig. 2. Quoiq11e cette espèce ait une grande af­
finité avec la précédente, elle en est néanmoins t1·ès-distincte, 
et c'est à elle , plutôt qu'à cette dernière, que n1e paroît de­
voir se rapporter la figure de Barrelier, citée plus haut, à en 
juger surtout d~ ap1 .. ès les inégalités des pinces. 

Son test a la forme du portztne 110/satien; mais il est t1n peu 
plus grand, très-inégal, raboteux ou chargé d'aspérités nom­
breuses, en forme de grai11s ou de très-petits tubercules apla­
tis. Il en diffère encore en ce que ses côtés, plusieurs de ses 
enf once1nens et les sillons des pinces et des pattes ont ur1 
duvet obscur; le cot'"ps est jaunâtre, mêlé 011 tacheté d'un 
rouge de chair; le front est ar1né de trois dents très-petites et 
de deux autres encore moindres, une de chaque côté,à l'angle 
interne de l'orbite oculaire. Chaque bord latéral a cinq dents 
fortes, presque égales, dirigées en avant et très-acérées ; 
les pattes ressemblent à celles du po11fu1ie lzolsatien; mais les 
parties en relief sont plus fortes, les enfoncemens ou sillons 
sont plus pr·ononcés , et on y remarque un duvet qui forrne 
des lignes d'un cendré obscur; le carpe a au côté extérieur et 
st1périeur, deux petites saillies dentiformes; les arêtes des 
inains sont dentées ou cr·énelées; la lame en nageoire de la 
dernière paire de patte a la for1ne de celle du portztn~ liolsa­
tien; mais elle est en tout ou en partie violette. 

Les articles qui la précèdent ont des enfoncemens ou &s· 
sillons longitudinaux, garnis de duvet. Au témoignage de 
lI. Risso, la fernelle est moins colorée que le mâle. Elle 
po1·te des œufs d'un jaune pâle , en 1nars et septembre. Quel­
ques in<lividus sont d'une couleur de chai1 .. uniforme. 

Sur les côtes de la l\rléditerranée , en },rance et en Es­
pagne. 

Je n'ai point vu le portune que l\'I. Risso nomme à deux 
taches, higztiltztus ( Hist. nat. des cr11st. des eno. de Nice, pag. 31 , 
pl. 1, fig. 2 ). Son test est presque en forme de cœu, .. , lisse , 
bombé , gar11i d'un petit 1·ebo1--d, d'un blanc jaunâtre , avec 
deux grandes taches d'un rouge de corail. Le front s'avance _ 
en pointe ondulée st1r les côtés ; les deuA pattes antérieures 
sont puhesce11tes, avec la troisièn1e et quat1~iè1ne articulations 
uaidcnlées ; la 1nain est sillonnée en dessus ; les pattes sont 
courtes , larges et aplaties; les postérieufes &ont te·(min-ées.-
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par un article ovale , lancéolé ou aigu. Les deux tache~ sont 
plus grandes dans la fe1oelle que dans le mâle ; elle pond 
des œufs d'un jaune do, .. é , e11 niai et août. • 

J'ai reçu 4r1 docteur Léach, naturaliste, qui s'occupe 
avec beaucoup de zèle des crustacés des côtes d,Angle-

• tcr·çe , u11 po, .. lune sous le nom de Rusillus ( Jl.lq.lac. podoplz. 
B,·it. , tab. ~J , fig. 5-8 ') , qui paro'ît avoir beaucoup d' analo-
gie avec le précédent; sa forme est moins élargie que celle 
de ses congénères, et plus deltoïde; le test, d'u11 gris jaunâtre 
et un peu lavé de rougeâtr.e, est assez Lom1lé, inégal, parse1né 
de petites g, .. aines ou de petites aspé1~ités rougeàtres ; le front 
est divisé en trois lobes arro11dis, dont celqi du milieu un 
peu plus avancé ; cl1aque Lo1~d latéral a cinq dents, niais 
inégales ; li postérieure est plus étroite , plus aig11ë et spini­
forme; ceJle q11i produit l'angle externe de l'orbite oculai1 .. e, 
sêmhle être divisée inégalerr1ent en deux, et forn1e la 
~uatrième et la cinquièn1e ; les pinces sont L1anchâlres ; le 
carpe est fortement unidenlé au côté interne; la mai1J est .. 

. presque en cœur, avec quelques arêtes à la face extérieure, 
~t t1ne dent à l'extrémité du bout de sa tranche supé1•jeu1 .. e; 
la hase du doigt i1}férieur est 1'ouge ; on voit deux taches de la 
1nê1ne couleur sur le pouce , une près du n1ilieu et l'autre au 
bout ; le bord interne de ces doigts est tout garni d'une suite 
de dentelures t1 .. iangulaires et inégales; les jambes et les tarses 
des trois paires de pattes suivantes ont quelques arêtes lon­
gitudinales; les deux derniers a1~1icles des de11x pattes posté­
rie111·es sont très-co1np, .. i111és ; l,arête de leur milieu est peu 
élevée, st1rtout à la pièce ter1ninale qui est ovale et poir1tue 
' " . , a son ext , .. em 1re. 

Le cancer fe,·iatus de iinnreus est un portune qui semble 
a,~oir beaucoup d'affi11ité avec celui que nous croyons être 
1 .. ILolsatzts de },ah1~icius. Les figures, citées par Linnœus, ne 
peuvent convenir à celte espece, d'apres la description qu'il 
en donne, et ()livicr a eu ,--aison de les sttppt~imer ·(Encycl. 
C. sauteur,fcriatus, n.0 48. ) . 

. 1'f. d'()rLigny, doctet1r en médecine , a trouvé, sur les 
ct)tes du dé parlement de la Vendée, une jolie espèce de por­
tune ,· le l\IARRRÉ , n2t1rn1oreus , du docteur Léach ( Ma/ac. 
podoplz. B,,it., tab. 8), el que ce 11aturaliste caracté,~ise ainsi : 
test convexe, foiblement et peu <listinctement graveleux, 
avec cinq de11ts, presque égales , de ~l1aque côté , et trois 
égales , 0Lt11ses au front ; mai11s glabres, avec quelques li­
gnes peu sensibles , et une dent en dessus ; tarses posté1~ieurs 
pointus à le1t1~ extré1nité ; le dessus du test off,,e souvent 
différentes tac.hes blanchâtres , do11t les plus gra11dcs occu-
.nent le milieu et les côtés. 
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Le cancer ocellatus d'Herbst, tab. 49, fig. 4, est de cette 
division. (L.) 
. PORTUNES FOSSILES. V. CRl 1STACÉs Foss1LEs .(n.) 

PORZ.L\NE, Porza,,a. Nom que 1'011 a applit1ué à des. 
râles et à desgallinules. Voy. ces mots. (v.) 
. P()RZELLANERDE des Alle1nands. V. KAOLIN. (LN.) 

PORZ.ELLAN-JASPIS. V. JASPE PORCELAINE, vol. 16, 
P· 541. (LN.) • 

POSCH. V. PosT. (nEsM.) • . 
POSED. Nom de la bryone, en Bohème. (LN.) • 
POSIDONIE, Posidonia. Genre de plante autrement 

appelé KERNÈRE. (B.) 
POSOPOSA. Espèce de papayer qui croît en Améri- • 

que; c'est le ca,·ica posoposa, Linn.; les Caraïbes lui donnent 
le nom de aleule ou alelé. (LN.) • 

POS()QUERI, S'ole,za. Arbrisseau à rameaux et àfeuilles 
opposées, lancéolées, aiguës, très-entières et glabres, à sti­
pules ovales-aiguës, et à fleurs en tête tern1inale, qui forme 
1Jn genre dans la pentandrie monog}Tnie et dans la fa1nille 
des rubiacées. 

Ce genre a pour caractères: un calice turbiné à cinq dents 
aiguës; une corolle monopétale, à tube très-long , pendant, 
à gorge velue, ventrue, et à li1nbe divisé en cinq lobes aigus 
et recourbés; cinq étamines à larges filamens et à anthères 
hiloc1.1laires et adnées; un ovaire inférieur à style filiforme 
et à stigmate trifide ;une haie charnue, jaune, grosse comme 
u11 œuf, couronnée par le calice, et contenant une douzaine· 
de semences renfermées dans une p·ulpe rouge. 

Le posoqlteri se trouve à la Guyane, où il a été observé paF 
Aublet. Son fruit est succulent et agréable à manget 1

• Il a été 
appelée CYR1'ANTHE par Sch11 elle·r. (B.) 

POSSIRE , Swartzia. Arbre de 1noy-enne grandeur, à 
feuilles alternes, composées de trois folioles ovales , aiguës 4' 

dont l'inter1nédiaire est beaucoup plus grande, et à fleur~. 
disposées en bouquets axillaires, accompagnées de bractée& 
squamifor1nes. 

Cet arbre forme dans la polyandrie monogynie, et dans. 
la famille des légumineuses, un ge11re qui a pour caractères~ 
un calice de quatre folioles ovales et caduques ; une co1·olle 
d'tun seul pétale très-large, presque 11 ond, onguiculé , fran-. 
gé , inséré au cal1ce; vingt-cinq éta1nines allongées, insérées~ 
au réceptacle, do11t six ou sept plus cou1--tes, stériles, oppo­
sées aux pétales; un ovaire supérieur , oblong , recourbé • 
comprin1é , pédicellé , à style cout,.t et à stigmate obtus ; 
un légume oblong, ventrt1, co1nprimé, bivalve et unilo­
c .. ulairc, qui con.tie11t trois ou quatre sentences anguleuses et 
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